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—Ah? honjour done frane canﬁer;} bis.‘
Quell’ nouvell’ m'as-tu apportée ¢ )

—Ah! des nouvel's je n'en at pas, bis.
“Que les:ceuz” de Marianson,

—Marianson, damejnlié. bis.
EIf m'a é1é fidéle assez.

—O0nj, je le eroig, je le décrnis: ) .
Voi.& les anneaux de ses doigts.

—Tu as menti! feane cavalier: bis.
Ma femwme m’est fidéle as-ez.

Sa femm’ quétsit sam les ramparts, } 4.
Et qui Je voit venir la-bas: bis.

—T1 est matade eu hien fache, bis.
Clest.une chos’ bien assurée.

Ah! maman, mantre Iui son fils 2} bis,
Ca lui réjouira Pesprit. 3 .

==Ah! tiens, mon fils, voili ton fils, bis.
Quel nom donn'ras-tu X ton fils?

=—A Penfant je donn’rai un nom,
A la wére, un mauvais renom. -

} vis. R

-~ A pris ll'enfant par le malot, } ..
Trois tois par terse il P'a jets,

Mnﬁahspn. par lex cheveny, b
A son ch val .-t-attaché:. 1=

1 2 marché trois jonrs, trois nuits,

Sans regarder par desviér’ lui )l bs-

An bont des trois jours e* trois nu s,
A regardé par derriér lui

} bis.



